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ment accepté lorsqu’il s’est avéré
qu’un simple nettoyage avec une
brosse et de l’eau suffisait pour
raviver l’œuvre, classée en note 2
aux Monuments historiques. Sous
la direction d’un architecte du
quartier et d’un spécialiste de la
pierre, une poignée d’habitants
ont rejoint ce chantier participatif
d’une dizaine de jours financé par
la Municipalité et terminé mi-mai.
D’autres projets de rénovation
douce pourraient suivre. «On veut
éviter des travaux lourds qui aug-
menteraient le prix des loyers»,
explique Michèle Dyson, membre
de l’association de quartier.

Favoriser l’intégration de tous
les habitants dans cette partie de la
ville où résident beaucoup de mi-
grants et de petits revenus, où se
côtoient l’Armée du Salut, La Mar-
motte mais aussi les théâtres Pul-
loff et 2:21, est un autre objectif
poursuivi par l’association. Pour
l’atteindre, elle a notamment mis
sur pied il y a quelques semaines
une permanence qui prend pos-
session de la Maison du Vallon, à la
place du Nord, chaque jeudi, de
17 h à 19 h. «C’est un lieu d’accueil
fait par les habitants du quartier
pour les habitants. Ils peuvent 
nous poser des questions d’ordre
social ou d’insertion profession-
nelle», indique Moreno Bertoletti,
à l’origine du projet.

Un concours d’idées pour le
marquage au sol de la future zone
piétonne, devant la Bossette, l’ex-
tension de la place de jeux, la cons-
truction d’un mur de grimpe, l’ar-
rivée de la caravane de quartier: la
liste de projets en cours ou à venir
est longue pour animer le quartier.

main et participer à la récolte. Le
but est que les gens s’approprient
ce lieu et que, à terme, il devienne
autonome.» A quelques mètres de
là, des usagers du Passage discu-
tent en écoutant de la musique. Ils
ont aussi contribué au projet. «Au
début, ils étaient rémunérés, mais
certains se sont pris au jeu et vien-
nent désormais de leur propre gré.
L’un d’entre eux arrose tous les
jours», rapporte Denis Anselmo.

Rénovation douce
Retour à la rue de l’Industrie, où
l’on découvre une autre réalisa-
tion des riverains. Marqué par la
pollution, le bas-relief figurant des
chevaux, au-dessus de la porte
d’entrée des anciennes écuries, 
respire à nouveau. «Cela faisait 
des années qu’on voulait le réno-
ver, dit Marie-Thérèse Sangra. 
Nous avons longtemps dû insister
auprès de la Ville.» Qui a finale-

dins ouvriers. En mars dernier, les
plates-bandes ont trouvé une se-
conde vie, grâce notamment à des
fonds de la Fondation pour l’ani-
mation socioculturelle lausan-
noise (FASL), qui ont permis d’en-
gager les services de Denis An-
selmo, étudiant en agronomie. «Ce
sont des jardins à vocation com-
munautaire cultivés selon les rè-
gles de la permaculture, explique
ce dernier. Tout le monde est le
bienvenu pour donner un coup de

L’association 
de quartier 
fourmille de projets 
en attendant 
la construction 
de 150 nouveaux 
logements
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Capucines, fraises, pommes de
terre, menthe poivrée… Derrière
les anciens magasins de la Ville de
Lausanne, au cœur du Vallon, on
cultive depuis peu légumes, fruits
et plantes aromatiques. Un pota-
ger urbain qui témoigne de l’envie
des habitants de soigner cet an-
cien quartier industriel situé en
bordure du centre-ville. Car si la
revalorisation de la friche du Val-
lon – où sont attendus 150 nou-
veaux logements (lire ci-contre) – a
beaucoup mobilisé l’attention ces 
dernières années, les riverains 
n’oublient pas ce qui existe déjà, 
«longtemps négligé par les autori-
tés», selon les termes de Marie-Thé-
rèse Sangra, présidente de l’asso-
ciation de quartier. «Pour nous, il 
est aussi important d’améliorer la 
qualité de vie pour les habitants 
actuels et l’esthétique des lieux que
de favoriser la création de liens.»

C’est cet objectif qui a conduit à
rafraîchir un petit chemin délaissé
et recouvert de terre derrière les
Anciens Magasins de la ville, à 
deux pas du centre d’accueil à bas
seuil Le Passage. Surprise, le net-
toyage a révélé la présence de jar-

Lausanne

Les habitants du Vallon 
cultivent leurs terres

Marie-Thérèse Sangra, Michèle Dyson, Moreno Bertoletti et Denis Anselmo (de g. à dr.) devant les jardins du Vallon.

U Quelque 150 logements sont 
prévus au nord du Vallon, sur 
le site de l’ancienne usine 
d’incinération d’ordures 
ménagères. Trop chère, la 
dernière copie du projet a dû 
être modifiée. Pour diminuer 
les coûts, la Ville a abandonné 
l’idée de construire dans les 
sous-sols des espaces de 
stockage pour de l’équipement 
public. «Nous en sommes 
maintenant aux phases 
purement techniques», relate 

Olivier Français, municipal des 
Travaux. Ce dernier espère 
présenter un plan partiel 
d’affectation avant la fin de 
la législature, l’an prochain.

La construction de logements
s’inscrit dans le cadre d’un vaste 
projet de développement et 
de revalorisation du Vallon. 
La Ville a initié celui-ci en 2010 
en lançant une démarche partici- 
pative incluant les habitants. 
L’association de quartier est issue 
de ce processus.

Projet final espéré en 2016

Les habitants ont rafraîchi le bas-relief surplombant la porte 
d’entrée des anciennes écuries de la ville. DR

L’association de quartier a lancé un concours pour le marquage 
au sol de la future zone piétonne de la place du Nord.

«Tout le monde est 
le bienvenu pour 
donner un coup de 
main et participer 
à la récolte»
Denis Anselmo 
Etudiant en agronomie

L’association des Tessinois 
«expatriés» hors de leur 
canton fête le centenaire 
de sa section lausannoise 
ce samedi, place de la Louve

«A Lugano, on ne peut pas traver-
ser une place sans tomber sur des
connaissances et s’inventer des 
plans pour la soirée.» C’est un bout
de ce Tessin raconté par Jérôme 
Traglia qui a pris possession de la 
place de la Louve depuis hier soir.
Pro Ticino Lausanne, dont il est 
vice-président, y célèbre 100 ans 
d’existence en proposant plu-
sieurs animations pour faire souf-
fler un vent du sud au centre-ville.

L’association, qui réunit les Tes-
sinois vivant hors de leur canton, 
aurait pu imaginer une fête entre 
eux. Mais elle a plus que jamais 
besoin de se montrer: «Si on avait 
prévu de fêter ça dans une salle, on
aurait vu les mêmes personnes que
pendant nos assemblées. Ce qu’on
veut, c’est se faire connaître de la
population.» Jérôme Traglia ne 
s’en cache pas, il y a aujourd’hui 
un net besoin de sang neuf. En dé-
pit de ses cheveux gris, c’est lui le 
benjamin du comité, et les
160 membres de l’association 
comptent très peu de jeunes.

Pour cette opération séduction,
quoi de mieux que parler à l’esto-
mac des Lausannois? Les organisa-
teurs de cet anniversaire ont ainsi 
prévu un stand qui servira du ri-
sotto préparé par deux cuisiniers 
spécialement dépêchés du Tessin.
Fleurant bon le terroir transalpin,
il y aura aussi des animations musi-
cales. Une petite fanfare profitera 
ainsi du marché pour s’aventurer 
hors de la place de la Louve, puis 
passera le relais à la chorale de l’as-
sociation.

Voilà pour l’ancienne généra-
tion. Reste que celle-ci a compris 

qu’on n’attire pas les jeunes re-
crues en se bornant à parler «tradi-
tions». Après le DJ programmé hier
soir, le menu de ce samedi inclut 
donc le concert d’un jeune duo 
folk: Make Plain. Du haut de ses
76 ans, c’est Carlo Bregonzi, l’éner-
gique président de Pro Ticino Lau-
sanne, qui a eu l’idée de les inviter.
Comment? En lisant un article sur
eux dans le Corriere del Ticino bien
sûr.

Créer des ponts avec la généra-
tion d’aujourd’hui ne va pas de soi,
mais cela vaut le coup. Carlo Bre-
gonzi n’a aucune idée du nombre 
de Tessinois qui sont installés à 
Lausanne. Ce qu’il sait en revan-
che, c’est que le chef-lieu vaudois 
accueille environ 1000 étudiants 
de son canton. Certains d’entre 
eux tiendront un stand durant 
l’événement, même s’il s’agit sur-
tout de présenter leur propre vie 
associative, très riche: «Les étu-
diants forment déjà un bon 
groupe, mais c’est vrai qu’on est 
parfois un peu trop entre nous», 
analyse Mattia Benagli, étudiant à 
l’EPFL. Il sera à la place de la Louve
pour servir la grappa aux ama-
teurs. Chloé Banerjee-Din

Un risotto géant pour
les 100 ans de Pro Ticino

Le crédit de construction 
de près de 34 millions 
pour le futur collège 
intercommunal de Puidoux 
a été accepté mercredi. Les 
travaux débuteront mi-juillet

C’est un crédit de 33,860 millions
que le Conseil intercommunal de
l’Association scolaire Centre La-
vaux (ASCL) a accepté mercredi
soir. A l’unanimité! Les travaux
pour la construction du collège qui
accueillera, dès la rentrée 2017,
350 élèves du secondaire de Pui-
doux, de Chexbres, de Bourg-en-
Lavaux, de Saint-Saphorin et de
Rivaz pourront donc commencer
sans retard mi-juillet.

«Préparer le terrain, en expli-
quant bien les choses, et savoir
répondre aux questions favorise
évidemment l’adhésion», explique
Jean-François Rolaz, municipal
des Ecoles de Puidoux et président
de l’ASCL. Dans le même esprit,
plusieurs marchés ont été adjugés
avant le Conseil – sous réserve de 
sa décision de mercredi –, facili-
tant la mise en œuvre rapide.

Avant la phase de démolition
de l’ancien collège, un désamian-
tage sera effectué cet été. Puis les
travaux de terrassement débute-
ront en septembre, pour une pre-
mière pierre prévue à la fin de
2015. Des pavillons provisoires ac-
cueilleront les élèves durant la
réalisation. C.CO.

Le chantier du Collège 
du Verney est imminent

11 h à 14 h Animation musicale 
par la fanfare Bandella di Bedano.
11 h 30 Discours du président de 
Pro Ticino Suisse en présence de 
représentants de la Municipalité.
12 h à 14 h Stand de risotto.
14 h 30 Chorale.
15 h 30 Conférence de M. G.A. 
Quadri sur le livre La cocagne 
et les jasmins.
16 h Concert de l’Orchestre des 
accordéonistes de Lausanne.
19 h Stand de risotto.
21 h 30 Concert: Make Plain.

Le programme


